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Résumé : De plus en plus souvent, le dépistage des anomalies fœtales au deuxième trimestre de grossesse fait partie des soins prénatals. Par conséquent, davantage de femmes enceintes apprennent que l’enfant qu’elles portent présente une anomalie. Cet article utilise la recherche anthropologique menée dans un hôpital de Hanoï, Viet Nam, de 2003 à 2006, sur l’expérience de 30 femmes après la détection d’une anomalie fœtale. Nous avons suivi ces femmes depuis l’échographie et tout au long du processus de décision sur la poursuite ou l’interruption de la grossesse. L’article se centre sur les 17 femmes qui ont avorté et le soutien qu’elles ont reçu des soignants. La perte d’une grossesse désirée a suscité des sentiments de culpabilité, de douleur et de tristesse, ainsi que de peur et d’incertitude sur leur capacité future d’avoir un enfant sain. Deux ans après l’avortement, la plupart des femmes avaient surmonté leur perte, particulièrement celles qui avaient depuis mis au monde un enfant en bonne santé. Nous recommandons au système de santé vietnamien de veiller à ce que ces femmes reçoivent des conseils et un soutien répondant à leurs questions sur cet événement et ses raisons. Il faut pour cela mieux former le personnel soignant à la médecine fœtale et aux compétences de conseil, et le sensibiliser aux enjeux émotionnels et sociaux que la détection des anomalies fœtales et l’avortement du deuxième trimestre supposent pour les soins prénatals.
